
 

 

Réflexion sur la Parachah : Devarim 22,8 

« Quand tu construiras une maison neuve, tu établiras un parapet autour du toit » 

toutes les bontés, des bienfaits et des merveilles déjà 
accomplis par Hachem, béni soit-Il, pour nous, en général 
comme en particulier. Comme il est écrit (Psaumes 103,2) 
« mon âme, loue Hachem, et elle n’oublie pas ses 
bienfaits ». Ce qui se rapporte aux commandements de se 
souvenir chaque jour de la Sortie d’Égypte, comme il est 
écrit (Devarim 16,3) « afin que tu te souviennes, tous les jours 
de ta vie, du jour où tu as quitté le pays d’Égypte ». Et 
comme il est écrit (Chemot 13, 3) « souviens-toi de ce jour où 
vous êtes sortis de l’Égypte », et ainsi de nombreux 
versets. Sur cette base sont fixés tous les jours saints pour 
alors s’y réjouir. Comme il est écrit (Devarim 16,14) « et tu te 
réjouiras pendant la fête ». Ils sont tous en souvenir de la 
Sortie d’Égypte. 

Il est donc nécessaire de bien prendre à cœur, et 
de se souvenir de toutes les bontés et merveilles 

extraordinaires qu’Il a accomplies 
pour nous en nous faisant sortir 
d’Égypte, et en nous donnant Sa 
Torah. Car grâce à cela tout un 
chacun a un espoir éternel. Car 
(Pessahim 116:) ‘dans chaque 
génération et génération chacun a 
l’obligation de se considérer 
comme s’il était lui-même sorti 
d’Égypte’. Car à l’évidence, ce 
n’est pas gratuitement qu’Il nous a 

pris en pitié, et qu’Il nous a favorisés avec de tels 
impressionnants et extraordinaires miracles. Et Il nous a 
fait sortir d’Égypte et Il nous a transmis la Torah, etc. Et Il 
nous rapproche dans chaque génération vers de véritables 
Justes. Assurément, cette bonté subsistera éternellement. 
Parce que la Parole de l’Éternel se maintient pour 
toujours, et également maintenant Il accomplit avec nous 
d’exceptionnels miracles chaque jour. Et nous méritons 
d’accomplir chaque jour de nombreux commandements, 
les Tsitsits, les Tefilines, la lecture du Chema, les prières, 
etc., etc., et l’étude de la Torah. Et nous sommes confiants 
et nous attendons et espérons à tout moment la 
Délivrance. Car finalement elle interviendra, sans tarder. 
Et nous plaçons notre espoir dans notre avenir, etc. 

C’est (Psaumes 68,17) « pourquoi vous emportez-vous, 
montagnes escarpées ? La montagne que l’Éternel a 
désirée pour sa résidence, Hachem, certes, l’habitera à 
jamais ». Étant donné que l’autre tendance, ce que sont les 
nations idolâtres, les méchants, qui s’opposent à la 
sainteté, ce sont ceux qui se lèvent à chaque fois pour 
déraciner, que nous en se protéger. Et ils veulent détruire 
jusqu’aux fondations, que nous en soyons protégés. 
Comme il est écrit (ibid. 137,7) « rappelle-Toi Hachem ! aux 
fils d’Edom la journée de Jérusalem, à ceux qui disaient : 
‘déblayez, déblayez jusque dans ses fondements’». Et 
comme il est écrit (ibid. 83,4) « contre Ton Peuple ils trament 
des complots, et ils se liguent contre Tes Protégés ». Il en 
va ainsi pour chaque personne et à chaque époque. 
Comme il est écrit (ibid. 37,32) « le méchant épie le Juste et il 
cherche à le faire mourir ». Et comme nos Sages ZL l’ont 
dit (Yalkout Shimoni Berechit 6) 'chaque jour, le mauvais penchant 
de l’homme se renouvelle contre lui, et il veut totalement 

L’homme doit bien réfléchir à tout moment à tout 
ce qu’il entreprend dans ce monde éphémère. Et quelle 
sera sa finalité, quel est le but de toutes ses occupations 
dans ce monde, et de toutes ces envies, etc. 
L’empêchement principal pour s’adonner à cette réflexion 
découle de la tristesse. Étant donné que chaque personne 
est remplie de tristesse, de soucis, de chagrins et de 
gémissements. Aussi bien à cause des besoins pour sa 
subsistance ou des peines ressenties liés à l’éducation de 
ses enfants, etc., principalement à cause de ses 
nombreuses fautes. Comme il est écrit (Berahot 61.) ‘malheur à 
moi à cause du mauvais penchant, malheur à moi face à 
Mon Créateur’. Bien qu’il soit écrit dans les livres de 
morale que la tristesse pour les transgressions est une 
bonne chose. Mais le mauvais penchant et ‘les palais des 
illusions’ se renforcent grâce à une telle tristesse, jusqu’à 
éloigner encore plus la personne de Hachem, béni soit-Il. 
Mais les angoisses à la suite des 
fautes seraient positives, si elles 
amenaient à la Techouvah / au 
repentir. Et comme conséquence 
de la crainte à cause de ses fautes, 
il en viendra à rejeter 
complètement toutes ses vaines 
occupations dans ce monde. Et il 
reviendra pleinement vers 
Hachem, béni soit-Il. Ainsi, nous 
avons déjà vu de nombreux Baalei Techouvah / des 
repentants, qui en prenant à cœur l’amertume de la crainte 
des châtiments, consécutifs à leurs transgressions, ils en 
sont venus à se repentir. Mais la majorité des gens, surtout 
dans ces générations, ils s’éloignent davantage à cause de 
l’intensification tristesse, même celle liée aux 
transgressions. 

Cette notion ‘des palais des illusions’, ils 
remplacent la vérité qui perturbe grandement les esprits. À 
tel point d’introduire, que nous en soyons protégés, ce 
sentiment de désespoir dans leur cœur. Comme s’il n’y 
avait plus d’espoir pour se renouveler. Et ils aggravent sur 
eux la tristesse liée aux besoins de subsistance. Selon 
(Berechit 3,17) « dans la tristesse tu t’en nourriras ». Et la 
multiplication de ses envies d’argent, pour conduire sa 
maison avec grandeur, avec de beaux meubles, avec des 
ustensiles d’argent et d’or, et des bijoux. Tout cela, bien 
au-delà de ses moyens. À tel point que tout ce que 
Hachem, béni soit-Il, lui accorde, cela ne lui suffit pas, 
comme il est écrit (Pirkei Avot 2,7) ‘plus on possède de biens, 
plus on a de soucis’. En particulier pour ceux qui ont des 
difficultés pour survenir à leur subsistance. Et il existe de 
très nombreuses différences entre la plupart des gens. 
Mais ils sont presque tous remplis de tristesse, de soucis, 
etc., sans limites. Ce qui leur provoque encore plus de tort. 

 

À cause de cela, ils ne peuvent pas réfléchir à tout 
ce qu’ils font dans ce monde. C’est la nécessité de 
beaucoup se renforcer pour réjouir son âme, au moyen 
de toutes sortes de conseils et de cheminement dévoilés 
par nos Sages ZL, et comme il est expliqué dans les livres 
saints. C’est la nécessité de se rappeler à tout moment de 
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le détruire, etc'. Mais Hachem, béni soit-Il, ne nous 
abandonne pas dans sa main. Car nous avons déjà un 
solide fondement, nous sommes les enfants d’Abraham, 
de Yitshak et de Yaakov. Et nous avons déjà reçu la sainte 
Torah. Et nous sommes forts et déterminés dans notre 
sainte Emounah. Et nous nous glorifions de cela en disant 
(Devarim, Or Hahaim 6) 'heureux sommes-nous, combien bonne 
est notre part, etc.'. Car nous nous levons matin et soir 
pour proclamer Son Nom, béni soit-Il, deux fois par jour, 
etc. C’est pourquoi chaque Juif doit vivifier son âme grâce 
au fondement de la Emounah qui existe en lui. Car c’est 
l’essentiel de la base sur laquelle tout repose. Comme il 
est écrit (Habakouk 2,4) « le Juste vivra par sa Emounah ». 

C’est la nécessité de nous souvenir chaque jour de 
la Sortie d’Égypte. Car alors nous avons vu le 
dévoilement de Son Éternité, béni soit-Il, face à face, 
grâce à tous les signes et les 
impressionnants prodiges qu’Il a 
accomplis pour nous, etc. Comme 
il est écrit (Psaumes 105,5) « souvenez-
vous des miracles qu’Il a opérés ». 
Il en va ainsi pour chaque 
génération, de grands Justes 
viennent et ils établissent de 
solides fondements, qu’il est 
absolument impossible de détruire de quelques manières 
que ce soit. Car le Juste représente le fondement du monde 
(Michlei 10,25). C’est tout ce que représente le fondement du 
Sanctuaire. Pour lui le roi David a beaucoup peiné durant 
tous les jours de son existence. Jusqu’à ce qu’il trouve 
l’emplacement et le fondement du Sanctuaire. Comme il 
est écrit (Psaumes 132,1-5) « souviens-toi, en faveur de David, 
de toutes ses afflictions ; celui qui a fait ce serment à 
Hachem, qui a fait le vœu au puissant de Yaakov, etc. Je 
n’accorderai pas le sommeil à mes yeux, etc. Jusqu’à ce 
que j’aie trouvé un lieu pour Hachem ». 

Car l’essentiel dépend de la base sur la Emounah. 
Ce qui correspond à l’emplacement et aux fondations sur 
lesquels est établi le Sanctuaire trouvé par David, qui 
correspond au Mashiah. Et c’est sur ces fondations que le 
Sanctuaire a été construit à deux reprises. À cause de nos 
nombreuses fautes, ‘le côté impur’ et ‘les palais des 
contraires’ ont prévalu. Et ils ont détruit par deux fois le 
Sanctuaire. Cependant leurs efforts furent en vain, car ils 
ne peuvent d’aucune manière parvenir à détruire son 
fondement. Comme il est écrit (ibid. 14) « c’est là Mon Lieu 
de repos pour toujours ; là Je résiderai, parce que Je l’ai 
désiré ». Et bien qu’à l’évidence, il s’agit d’une amère et 
grave tragédie le fait qu’ils ont détruit le sanctuaire. Et 
nous devons nous lamenter et pleurer sur cela chaque nuit, 
au milieu de la nuit. Malgré tout, nous ne pouvons pas 
nous lamenter et pleurer toute la journée. Nous devons 
seulement nous consoler nous-mêmes, comme ils l’ont 
institué avec le ‘Tikoun Hatsot’, avec toutes les 
lamentations. Et conclure avec des paroles de consolation. 
Car il est impossible de vivre seulement avec la tristesse et 
des lamentations. Parce que l’essentiel de l’existence doit 
être dans la joie, comme mentionné. 

C’est pourquoi, celui qui est disposé à fournir des 
efforts pour préparer sa finalité, il doit crier chaque jour, 
particulièrement au milieu de la nuit sur ses fautes. Car 

elles retardent la construction du Sanctuaire. Et l’essentiel 
du cri et des pleurs doit être sur le retard et les 
empêchements de se réjouir, comme il est écrit (Eihah 5,15) 
« la joie de notre cœur ». Et nous devons crier et prier 
jusqu’à ce que Hachem, béni soit-Il, nous prenne en pitié. 
Et qu’Il nous console de notre affliction dans notre cœur. 
Et qu’Il nous réjouisse par Sa Délivrance. Parce que nous 
avons déjà mérité de recevoir la Torah, et nous nous 
sommes rapprochés vers de vrais Justes. Et nous nous 
réjouissons avec tous les bons aspects que nous trouvons 
dans la Torah et les commandements. L’essentiel repose 
sur les fondements de notre Emounah. Tout ce que 
représente le fondement du Sanctuaire trouvé par David. 
Ce qui ne peut jamais être détruit. 

Parce qu’ils n’ont détruit que l’édifice établi sur 
ses fondations. Car tout l’édifice, par rapport aux 

fondations, représente cette notion 
du ‘toit ’, selon (Yeshayahou 22,1) 
« qu’as-tu donc à monter sur les 
toits ? Le verset demande : ‘qu’as-
tu donc ?’, avec quoi te glorifies-
tu tellement ? D’être monté 
entièrement sur les toits ! » Parce 
que la destruction vient seulement 
du fait que tu es monté 

entièrement sur les toits. Pour détruire l’édifice, dont le 
toit repose sur ses fondations. Mais le fondement de 
l’édifice, qui est l’essentiel, et l’essence de l’édifice, tu ne 
parviendras jamais à le détruire. Et c’est (Psaumes 68,17 ment.) 
« pourquoi vous emportez-vous, montagnes 
orgueilleuses ? Précisément cette mention de 
‘orgueilleuses’. Elle signifie dans le texte original le ‘toit’ 
et ‘l’élévation’. C’est ce que dans ce verset David 
demande en s’adressant aux destructeurs. Pourquoi 
dansent-ils et se moquent-ils, par rapport à cette notion 
d’orgueil ? Car toute la puissance est concentrée 
seulement vers ‘le toit / l’orgueil’. Et ils ont détruit ‘le dos 
et le toit’ de l’édifice établi sur ses fondations. Mais celles
-ci, qui sont basées sur la sainteté, ce qu’est le fondement 
du sanctuaire, il vous est impossible de le détruire. Car il 
s’agit de la Demeure pour toujours de Hachem, béni soit-
Il, le fondement du Sanctuaire découvert par David, qui 
subsistera à jamais. Jusqu’à ce que rapidement, de nos 
jours il soit reconstruit, comme Édifice éternel qui ne sera 
jamais plus détruit. Selon (Devarim 22,8) « quand tu construiras 
une maison neuve », en allusion au troisième Sanctuaire. 

Car alors brillera une nouvelle lumière sur la 
Torah. Comme il est écrit (Yeshayahou 43,19) « voici, Je ferai du 
nouveau, maintenant cela germe ». C’est pourquoi le 
troisième Sanctuaire est appelé ‘une maison neuve’. Alors 
(Devarim 22,8 suites) « tu établiras un parapet autour du toit ». 
Car désormais chacun doit s’efforcer de construire à 
l’avenir ‘cette maison neuve’. Et l’essentiel sera de faire 
une balustrade autour du toit. Pour que celui qui tombe, 
qu’il ne tombe pas depuis là-bas. C’est-à-dire qu’il faut 
veiller à ce que le toit, qui représente l’ensemble de 
l’édifice sur ses fondations, il soit construit parfaitement. 
Pour achever l’édifice de façon qu’il ne soit plus jamais 
détruit, que nous en soyons protégés. Selon (ibid.) « pour 
éviter que ta maison soit cause d’une mort, si quelqu’un 
venait à en tomber ». 

Pour s’inscrire : kupathrabbi@gmail.com et pour vos commentaires.  


